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LES  DOLÉANCES 

BU  BAILLIAGE. 


Su^  l’air  : Eh  ! quoi  tout  fomnieiUe, 

»S"-"rr-?rrTrrr r-.:r.=8« 

, L A bonne  nouvelle  , 

L’heureufe  nouvelle  , 

Nos  Exilés 
Vont  être  rappelles  : 

Amis  du  courage  , 

A bas  le  Bailliage  , 

Braves  Touloufains , 

Expulfons  ces  Faquins. 

LARTIGUEj  humhlemenU 

Messieurs  les  Touloufains,  ayez  pitié  de  moi  J 
Votre  colere 
Me  glace  d’effroi. 

De  tout  ce  que  j’ai  fait,  vous  favez  le  pourquoi 
C’eft  la  mifere 
Qui  m’a  fait  la  loi. 


(O 


LE  CHŒUR. 

La  bonne  nouvelle, 
L’heureufe  nouvelle , 

Nos  Exilés 
Vont  être  rappelles: 

Amis  du  courage  , 

A bas  le  Bailliage  , 

Braves  Touloufains , % 

Expulfons  ces  Faquins* 


SABALOSj  au  Peuple. 

S R A c E pour  moi , Meilleurs  ; car  je  ne  fuis  pour  rie» 
Dans  cette  affaire , 

Qui  fait  tant  de  train, 
iorfque  Cypkre  entra  , j’étois  foulé  de  vin , 


Couché  par  terre; 
Le  fait  eil  certain. 


LE  CHŒUR. 

L A bonne  nouvelle 
L’heureufe  nouvelle , 

Nos  Exilés 
Vont  être  rappellés  : 

Amis  du  courage  , 

A bas  le  Bailliage  , . i 
Braves  Touloufains  , 
Cbaffons  ces  Sacs  à vins. 


B E R R I É J au  Peuple] 


Excusez  - moi,  Meflieurs , fî  je  me  fois  ails 

, Avec  audace , 

, Parmi  les  Baillis  : 

Il  fuffit  qifen  fa  vie  , un  faux  l’on  aiî  commis  g 
0 Cela  iracaffe, 

E’on  craint  d’être  pris. 


LE  G H (EU  R. 

La  bonne  nouvelle^ 

L’heureufe  nouvelle  , 

Nos  Exilés 

Vont  être  rappelles  : 

Amis  du  courage  , 

A bas  le  Bailliage  , 

Braves  Touloufains  , 

Expulfons  ces  Coquins* 

«S~~S=5» 

BELLEGARDE, 

J’ A I ramafle  du  bien  , j’ai  bâti  grandement  t 
On  envifage 
D’abord  le  comment  : 

Et  j’efpérois  pour  moi , que  fraternellemenî  ^ 
Le  Grand  Bailliage  ** 

Seroit  indulgeni* 
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LE  CHŒUR. 

L A bonne  nouvelle  g - ^ 

L’heureufe  nouvelle  , 

Nos  Exilés 

V Vont  être  rappelles  : 

Amis  du  courage  , ^ % 

^ A bas  le  Bailliage, 

Braves  Touloufains , 

Expulfons  ces  Coquins® 

R U O T E. 

Ne  m’imputez,  Mefîleurs , rien  de  ce  qui  s’efl  fait  i 
Car  un  béliîre 
Qui  fe  décralToit  : 
je  lui  réfifîois  , foudain  me  menaçOit  , 

Comme  un  vieux  titre 
Qu’il  m’cnleveroit. 


le  CPldEUR, 

La  bonne  nouvelle, 
L’heureofe  nouvelle  , 

Nos  Exilés 
Vont  être  rappelles  : 

Amis  du  courage  , 

#’A,  bas  le  Bailliage  , 

Braves  Touîourains  , , - 

Expulfons  CCS  C.oqums. 

Aiiufion  aux  titres  enlevés  de  rHôtei- de  - VUie, 


( 1 ) 

MONTANÉ. 

Pour  moi,  je  l’avouerai  , c’étolt  im  crcancier  ^ 
Dur  perfonnage  , 

Et  fort  trac«flîer  ; 

Qu!  me  fit  en  ailer , pour  ne  pas  le  payer  , 

Au  Grand  Bailliage 
^ Me  réfuguier. 


LE  CHŒUR, 

L A bonne  nouvelle  , 

Lheureufe  nouvelle , 

Nos  Exilés 
Vont  être  rappellés  *. 

Amis  du  courage  , 

A bas  le  Bailliage  , 

Braves  Touloufains  , 

Expulfons  ces  Coquins, 

ESPÏGAT. 

A K ! que  j’étois  heureux , par  le  nouvel  Édit  % 
Balloîs  renaître  , 

Non  pas  interdit  : 

Ni  mangeur  de  dépôts  , comme  le  prétendit , 
N’a  guere  im  traître  , O 
Qui  mon  bien  faijit. 


{*)  L’Avocat  au  Confeil  qui  défendoit  les  Officiers  au  Sénédial 
dans  leur  procès  contre  le  Juge  - Mage, 


( ^ ) 

LE  C H Œ;  U 


L A bonne  nouvelle  » 

L’heureufe  nouvelle , 

Nos  Exilés 
Vont  être  rappellés  : 

Amis,  du  courage, 

A bas  le  Bailliage  , ^ 

Braves  Touloufains  , 

Expulfons  ces  Coquins,. 

«===========» 

DEMON  y nîaifement. 

De  ce  que  j’acceptai , ne  me  veuillez  pas  ma!  2 
Il  eft , je  penfe  , 

Aflez  trivial , 

Que  c’efl  pour  me  laver  de  ce  qu’un  déloyal 
Eut  l’infolence 
De  me  faire  au  baL 

' » 

LE  CH  (EU  R. 

La  bonne  nouvelle, 

L’heureufe  nouvelle  , 

Nos  Exilés 
Vont  être  rappelles: 

Amis , du  courage  , 

A bas  le  Bailliage , 

Braves  Touloufains , 

Expulfons  ces  Coquins; 


MOÎSSET,  arrogamment. 

Messieurs  les  Touîoufains , ne  criés  pas  fî  fort 
Car  votre  ville 
Illumine  à tort. 

Moijfet  ^ Lamoignon  font  encore  d’accord  : 

Je  fuis  tranquille 
Sur  les  coups  du  fort. 

# 

"."SS3)> 

LE  CHŒUR. 

L A bonne  nouvelle 
, L’heureufe  nouvelle , 

Nos  Exilés 
Vont  être  rappellés  : 

Amis , du  courage  , 

A bas  le  Bailliage  , 

Braves  Touîoufains , 

Expulfons  ces  CoquinSo 

C(Sa===5a 

Le  Baron  DE  MARIGNAC. 

Ah  ! je  m’apperçois  bien  que  nous  fommes  tondus: 
Nulle  reflburce 
Ne  me  refte  plus. 

Je  tenois  un  procès  à palper  mille  écus  ; 

Outre  la  bourfe  : 

Que  je  fuis  confus  î 


J 
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le  C h GE  U R. 

L A bonne  nouvelle  , 
L’heureufe  nouvelle, 
Nos  Exilés 
Vont  être  rappelles  : 

. Amis , du  courage  , 

A bas  le  Bailliage  , 
Braves  Touloufains , 


Expuifons  ces  Coquins. 


C O ü P L E T. 


J E révéré  un  Juge  fenfe  , 

Qui  jamais  , fans  avoir  penfé , 

Ne  prononce  contre  perfonne  ; 
Mais  s’il  opine  ou  s’il  ordonne  j 
Comme  Compayre  St  Perpeffac  » 
Je  le  méprife  , 

Et  je  le  prife 

ÿîoins  qu’ime  prife  de  tabac. 


V 


